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Le 10 juin
votez à gauche !

EMPLOI : « Travailler plus pour gagner plus »
ou comment blanchir le travail au noir ..
Ce slogan simpliste voudrait exonérer les employeurs de co-
tisations sociales sur les heures supplémentaires et les défis-
caliser pour les employés volontaires.

Quelle imposture
Comment faire croire que les employés ont la liberté de choix de leur
temps de travail ? 
Aux caissières des grandes surfaces qui sont pour la plupart em-
ployées à temps partiel imposé et qui sont obligées d’accepter de
travailler les dimanches ou les jours fériés pour pouvoir se loger, se
nourrir ou faire vivre leur famille ; aux salariés rémunérés au forfait
de Sophia qui subissent sans arrêt la pression du résultat et de la
concurrence ; aux salariés de la restauration  qui savent très bien
que leur temps de travail est difficile à maîtriser et dépend surtout de
la clientèle et de la saison ; aux salariés du bâtiment qui sont trop
souvent victimes de conditions de travail très difficiles et du travail
dissimulé !
Non, avec ce projet le salaire brut des employés n’augmentera pas
et les caisses de protection sociale auront moins de recettes. Les re-
traites par répartition seront rapidement en danger et notre sécurité
sociale aussi ! Le chômage risque de progresser et la santé au tra-
vail s’aggravera !
Il faudrait plutôt rendre les heures supplémentaires plus coûteuses
que l’embauche et majorer les salaires de base.

LOGEMENT : « L’accession
à la propriété pour tous les français »

Quelle foutaise !
Comment faire confiance à l’ancien maire de Neuilly qui ne possède
que 2,6% de logements sociaux pour un plan d’urgence répondant
à l’ampleur de la crise du logement !!!
En effet, dans les Alpes-Maritimes le logement est le 1er poste de dé-
pense, le quota de logements sociaux sur la CASA (Communauté d’

Agglomérations de Sophia-Antipolis)  est de 5,4% au lieu de 20%
par commune ; le besoin de logements sociaux estimés par le pré-
fet est de 50 000. Le nombre de logements vacants est plus impor-
tant que le nombre de logements sociaux : voici le constat acca-
blant d’ un département où la plupart des communes sont gérées
par l’UMP.

Sarkozy propose de mettre en vente
une partie du parc social, cette per-
spective n’est pas rassurante dans
ce contexte de pénuries de loge-
ments ! Seul le développement
massif d’une offre de logements à
loyers accessibles permettrait de
desserrer l’étau des prix.
D’autre part, avant de parler de

vente il faudrait en priorité permettre une gestion transparente du
parc social en créant un service public du logement et réhabiliter les
logements en consultant les habitants !

JEUNESSE : d’ après Sarkozy,
la jeunesse serait la nouvelle « classe dangereuse »
Les 18-24 ans, la jeunesse et particulièrement la jeunesse des quar-
tiers populaires s’est massivement mobilisée pour voter contre le
projet Sarkozy et particulièrement contre sa politique de stigmatisa-
tion ou de discrimination en ne parlant que de lois répressives
comme l’abaissement de la majorité pénale à 16 ans.
Alors aidons cette jeunesse à résister à cette stigmatisation, aux
provocations, aux difficultés d‘accéder à un premier emploi stable, à
pouvoir faire des études sans devoir travailler la nuit pour les finan-
cer …
Mobilisons-nous pour permettre à cette jeunesse des quartiers po-
pulaires d’avoir des lieux d’expression, des locaux pour leurs activi-
tés musicales, artistiques ou simplement de vie sociale …
Favorisons la pérennisation des associations dans les quartiers per-
mettant l’accès à la culture, aux loisirs de toute cette jeunesse !
Pour lutter, résister à toutes ces impostures la gauche antilibérale et
écologique a besoin d’un socle électoral conséquent !LE
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Antibes Juan les Pins – Biot – Caussols –
Châteauneuf – Courmes –
Gourdon – le Bar sur Loup –
Le Rouret – Opio – Roquefort les Pins –
Tourrettes sur Loup – Valbonne Sophia
Antipolis – Vallauris Golfe Juan

La Gauche Antilibérale
et Ecologique

Gérard PIEL
Cécile DUMAS soutenus par le PCF

7E CIRCONSCRIPTION

Avec Nicolas Sarkozy, la droite ultra-libérale,
autoritaire, nationaliste est au pouvoir. Le
grand patronat du Medef a placé son homme

aux commandes. Ses projets sont une menace
pour les salariés, les retraités, les précaires, les
chômeurs qui ont déjà de grandes difficultés à
vivre et à se loger dignement.
Ecole, santé, poste, énergie, transport, tous les
services publics essentiels pour l’égalité des droits
et pour un développement durable sont menacés
de démantèlement par son adhésion à l’Europe
libérale, sa volonté de discrimination des jeunes et
des étrangers qu’il veut communautariser, son
choix de casser le code du travail et les acquis
sociaux, l’arrogance de l’argent roi qu’il affiche. Il
menace les libertés publiques et le pluralisme.
Voter pour la gauche antilibérale et écologique,
c’est voter pour construire un socle fort, une base
où nous pourrons tous ensemble nous appuyer
pour les luttes et les résistances à venir.
Nous sommes au quotidien à vos côtés contre les
expulsions locatives, pour des logements décents,
avec les salariés (chauffeurs de bus, postiers,
grandes surfaces, Sophia Antipolis), pour la défen-
se des services publics (SNCF, hôpital, écoles…)
Ensemble nous avons agi contre l’Europe ultra
libérale et dit Non au referendum.
Ensemble contre l’usine de traitement des boues
industrielles de Bar sur Loup, pour la fermeture de
l’usine d’incinération des Semboules, pour l’accès
au littoral, nous agissons pour le développement
durable et la protection de l’environnement.
Nous portons franchement les valeurs de la gau-
che sans compromission avec la droite, nous ne
voulons plus du consensus mou qui règne à la
Communauté d’Agglomération de Sophia Antipolis
(CASA) démobilisateur pour les femmes et les
hommes de gauche.
Face à cette droite qui absorbe l’extrême droite,
face à la recomposition politique qui attire le Parti
socialiste vers la droite, l’influence de la gauche
antilibérale et écologique, une gauche vraiment à
gauche, courageuse et intransigeante face aux
injustices est un atout majeur pour tous les pro-
gressistes.
Construire un espoir sans brader les valeurs de la
gauche sera à votre portée avec le bulletin de vote
Gérard Piel et Cécile Dumas.
Le 10 juin faisons barrage à la droite !

Gérard PIEL
Cécile DUMAS



Défendre
et moderniser
les services
publics

MOBILISONS-NOUS !
Dimanche 6 mai, le 2ème tour des élections présidentielles a été
marqué par une participation importante et Nicolas Sarkozy a été
élu avec 53% des voix.
Dans notre circonscription, la septième, Nicolas Sarkozy a fait le
plein des voix de droite et de l’extrême droite. Mais le paysage po-
litique de notre pays ne sera décidé pour les 5 ans à venir qu’a-
près les élections des députés circonscription par circonscription
lors des élections législatives du 10 et 17 juin.
Ces élections doivent être l’occasion d’un vote de conviction,
d’un vote de proximité, un vote pour faire barrage à cette droite
dure et un vote de reconstruction de la gauche.
En effet, comment ne pas penser à tous ces jeunes des quartiers
populaires qui se sont massivement prononcés contre le projet
de Sarkozy, à tous ces salariés qui luttent contre les licencie-
ments et pour des salaires décents, à tous ces fonctionnaires qui
luttent pour défendre les services publics, à tous ces lycéens qui
ont refusé la précarité du Contrat Première Embauche, à toutes
ces personnes menacées d’expulsion de leur logement, à tous
ces sans-papiers qui tremblent pour emmener leurs enfants à
l’école, à toutes ces associations culturelles fragilisées par la pré-
carisation des statuts des intermittents du spectacle et au
manque de subvention de l’Etat, à tous les personnes qui souf-
frent de discrimination !
Chaque voix pour la gauche Antilibérale et Ecologique représen-
tée par Gérard PIEL et Cécile DUMAS sera  un point d’ appui pour
lutter aux côtés de toutes ces personnes précarisées par les lois
Fillon, Borloo, Sarkozy tous membres de l’ancien gouvernement
et porteur du projet du nouveau Président !
Alors mobilisons- nous pour exiger une société de justice sociale
pour le droit au logement, pour en finir avec le chômage et la mi-
sère, pour une écologie durable et réelle, pour une meilleure ré-
partition des richesses, pour une gauche qui ose transformer la
société !

Michelle PERRIN

Pour le droit au
logement pour tous

Depuis 1998, Gérard Piel démontre que l’alternative transports en com-
mun est viable.
Depuis cinq ans c’est plus de 50% d’usagers en plus, des rames neuves
et conviviales.
En 2010 la totalité du parc régional sera neuf ou rénové.
Les comités de lignes font vivre la démocratie participative sur l’ensemble
de la Région.
Des réouvertures de lignes réussies avec Cannes – Grasse ( + 1 million
de passagers en 2006), Avignon – Carpentras, Rognac, Trets, Gardan-
ne… 
Des extensions d’infrastructures, 3e voie entre Antibes et Nice, moderni-
sation de Nice – Breil, maintien et modernisation de la ligne Nice – Digne.
Il développe aussi les transports en site propre (tramway, tram – train) et
agit pour une liaison de ce type entre Antibes et Sophia Antipolis qui à
terme rejoindra Mouans Sartoux.
Enfin, il a mis en place des tarifs sociaux : 10% pour les chômeurs, Rmis-
te, etc. 25% pour les salariés et les scolaires. Membre du comité de pilo-
tage du TGV Côte d’azur, il défend le tracé littoral dans les Alpes Mariti-
mes qui permettrait l’enfouissement de la voie ferrée actuelle entre Can-
nes et Antibes.

L’alternativetransports
en communs

« Tous propriétaires » Sarkozy a
osé !
Mépris, morgue, comment peut-il
se moquer des millions de familles
mal-logées qui se débattent pour
tout simplement avoir un toit dé-
cent ?
La spéculation immobilière, les
marchands de sommeil sur la Côte
d’azur on connaît ! En nombre de
logements sociaux Antibes et son
agglomération sont avec Neuilly les
derniers de France : 5,4% donc
hors la loi SRU.
Se loger à Antibes et ses environs
est réservé à ceux qui ont les
moyens, des cautions, des rela-
tions,etc. Pour les autres, le coût

est prohibitif, c’est plusieurs géné-
rations sous le même toit, c’est
vivre dans un garage, une cave ou
en camping. C’est la menace des
expulsions locatives, mesures inhu-
maines quand on connaît l’impuis-
sance des pouvoirs publics pour re-
loger les familles. Ce sont les cent-
res d’accueil d’urgence saturés.
Pour ceux qui ont « la chance »
d’être locataires HLM ce sont des
logements insalubres avec des
charges abusives. Pourtant les ha-
bitants de la Zaïne, du Laval, de
Garbejaïre sont aussi respectables.
Pourquoi ne voient-ils jamais la
concrétisation des projets de réha-
bilitation, de rénovation ? Où

passe l’argent public ?
Rien qu’à Antibes, 2000 logements
sont vacants. Des terrains comme
celui de l’INRA au Cap qui appar-
tient à l’Etat, au Conseil général, à
l’agglomération devraient permettre
de construire les logements so-
ciaux manquants. Mais depuis des
décennies que la droite gère ce dé-
partement et les grandes villes, ja-
mais cela n’a été une priorité. Ils re-
poussent les familles modestes
toujours plus loin. C’est un véritable
apartheid social qui règne sur la
Côte d’azur.
Le logement est un droit, nous le fe-
rons respecter.

Le nouveau président de la République a comme mis-
sion prioritaire la casse des services publics, leur priva-
tisation. Ainsi il obéit aux ordres du Medef et remet en
cause le principe d’égalité ! Sarkozy qui avait promis
que GDF resterait entreprise publique a rapidement
renié sa parole. Il prône la fusion avec Suez dont le
principal actionnaire est Albert Frère qui est un de ses
proches. Il a clairement indiqué qu’il remettrait en cause
le droit de grève et que les syndicats devront se plier.
Les salariés du public et du privé doivent se rassembler
et résister sinon le code du travail passera tout entier à
la moulinette libérale.
Privatiser la Poste, fermer des agences, réduire le nom-
bre de guichetiers, des facteurs, c’est en cours mais
avec  Sarkozy ça va s’accélérer.
Privatiser l’hôpital, réduire la solidarité en cassant la
Sécurité sociale, c’est en cours mais Sarkozy  va ag-
graver la situation en fermant des hôpitaux, en instau-
rant une franchise de 100 euros, en autorisant les dé-
passements d’honoraires, en permettant la main mise
des assurances privées sur la Sécurité sociale.
Privatiser la SNCF, c’est le rêve depuis des années du
Medef qui récuse le droit pour tous à se déplacer, qui
démantèle le réseau et le privatisera en suivant le ca-
tastrophique exemple anglais.

Privatiser EDF et GDF c’est en cours, avec Sarkozy
c’est la fin du système d’égalité de traitement devant
l’énergie. C’est le bradage des centrales nucléaires au
privé avec les risques que cela comporte.
Mais Sarkozy ne compte pas s’arrêter là. Il vise égale-
ment l’éducation avec la mise en concurrence des éta-
blissements scolaires, la sécurité avec les sociétés de
vigiles qui se substituent chaque jour au peu plus à la
police.
Supprimer des milliers de fonctionnaires, c’est d’abord
supprimer des emplois, c’est aussi aggraver les inéga-
lités entre les riches et la grande majorité du peuple. Il y
aura ceux qui pourront se payer le docteur, l’école, les
communications…et les autres, nombreux, très nomb-
reux.
Voilà pourquoi pour être efficace face à l’ultra libéralis-
me, nous, syndicalistes, nous appelons à voter utile, à
voter pour vous, voter Gérard Piel et Cécile Dumas.

Denis La Spesa, Dominique Boutet,
Alain Simonini, Laure Boushor

Regis Mezzasalma, Benoit Milcent, Virginie Malbouires,
Patrick Feltes, Julien Biri, Yveline Viou,
Jocelyne Mangione, Sauveur Trimarchi



Une élection c’est aussi l’occasion du
bilan du sortant, alors parlons-en !
Monsieur Jean Léonetti est un fervent
partisan du cumul des mandats (enfin
surtout pour lui et pour son ami Sarko-
zy…) puisqu’il est député depuis 1997
(soit 2 mandats), conseiller municipal en
1995 puis Maire d’Antibes en 2001, pré-
sident presque auto-proclamé de la «
chambre d’enregistrement » de la
CASA (Communauté d’Agglomération
de Sophia-Antipolis) et nommé récem-
ment président du SYMISA (Syndicat
Mixte gérant la zone d’activités de So-
phia-Antipolis).

Rappelons-nous que notre
député est un des rédacteurs
et instigateurs de la Loi sur la
colonisation dite positive dont
l’article a été retiré après de
multiples protestations, un
des rapporteurs sur la fameu-
se journée de solidarité du
lundi de pentecôte ….
Et oui, à l’UMP la solidarité
est réduite à une journée
dans l’année et en plus avec
un bilan très négatif !!!
Devons- nous aussi rappeler
qu’Antibes est très largement

hors la loi comme toutes les villes de la
circonscription (sauf Valbonne) concer-
nant le pourcentage de logements so-
ciaux 5,4% dans toute la CASA alors
que la loi impose 20% à toutes les com-
munes !
Devons-nous rappeler que M. Léonetti
fait parti de cette majorité qui a grave-
ment attaqué des acquis sociaux
comme le régime de retraite par réparti-
tion, la casse de la sécurité sociale, le
démantèlement des services publics, le
CPE qui a poussé des milliers de jeunes
dans les rues, la réduction du nombre
d’enseignants dans les établissements

publics, la réduction drastique des bud-
gets des hôpitaux …. De plus, que dire
de l’intervention extrêmement tardive de
notre député dans deux importants
conflits sociaux à Antibes : les chauf-
feurs de la SOMA et les facteurs. Plu-
sieurs semaines pour le premier, plu-
sieurs jours pour le second et surtout
des manifestations aux portes du
Conseil municipal soutenues par le PCF
pour que notre député s’assoit autour
d’une table de négociations ! 
Et oui, le dialogue social n’est pas un
point fort de l’UMP !
De plus, n’oublions pas de parler de son
suppléant, Michel Rossi, maire de Ro-
quefort les Pins, champion de l’expul-
sion locative sans discussion avec les
services sociaux. Nous sommes déjà
intervenus auprès de Mr Rossi pour lui
demander des explications…sans ré-
ponse. Il nous a simplement envoyé les
gendarmes pour nous demander de par-
tir.
Alors non, ne laissons pas Mr Léonetti et
ses collègues accéder à son 3e mandat
sans construire une force de  résistance
et de propositions alternatives en votant
pour la Gauche Antilibérale et Ecolo-
gique.

ET SI ON PARLAIT BILAN ?

Pourquoi voter
communiste ?

Voilà la question que vous devez vous poser en voyant les diffé-
rentes candidatures aux législatives.
En réalité, je ne comprends même pas pourquoi on se pose cette
question. Pour moi c’est tellement évident ! 
Vous le voyez et vous pouvez le constater de vous même, la pau-
vreté s’accroît et l’intolérance se répand de plus en plus vite. Si
vite que bientôt nous n’aurons plus que nos yeux pour pleurer.
En effet, il suffit de sortir de chez soi pour voir qu’il y a de plus en
plus de gens qui dorment dans la rue, qu’il y a de plus en plus d’i-
négalités, de plus en plus d’intolérance !
Nous devons dire STOP à ce monde, à cette société que nous
ne voulons pas.
Cet écart, qui s’est creusé depuis une dizaine d’années, est le ré-
sultat de gouvernements successifs qui ont privilégié le libéralis-
me, la concurrence et la loi du marché plutôt qu’une société faite
de fraternité et d’égalité.
Comment en est-on arrivé à tant d’inégalités ? 
Parce que les lois votées sont des lois anti-sociales ! Parce que
le pouvoir en place (le plus souvent la droite) a pu sans encomb-
re faire voter des lois qui ont fait baisser le pouvoir d’achat, aug-
menter les loyers etc...
Mais, malheureusement pour nous, ce n’est que le début.
Effectivement, avec le gouvernement Sarkozy fraîchement (et
franchement) élu nous pouvons craindre le pire. Pourquoi ? 
Parce que sa société rêvée c’est : la privatisation globale des en-
treprises, plus du tout de sécurité sociale, des écoles getthoïsées
(les pauvres avec les pauvres), l’abolition des 35 heures, les dé-
localisations en masse, la destruction des services publics.
Bref, vous pouvez le voir ce que nous allons vivre n’a rien d’un
rêve.
Nous le savons, Sarkozy a été élu alors désormais il va falloir faire
barrage à ses rêves qui pour nous vont être des cauchemars ! 
A ceux qui se demandent comment, la réponse est claire et sim-
ple : il faut voter pour la gauche. Pas  n’importe quelle gauche,
pas celle du renoncement. Il va falloir voter pour NOTRE gauche,
celle qui porte 
NOS valeurs, VOS valeurs, la gauche antilibérale et écologique.
Parce que le vote des législatives est plus important que le vote
des présidentielles ! 
Notre gauche est capable de faire barrage aux lois anti-sociales
de la droite. Il suffit de voir avec quelle force les élus communis-
tes d’ici se battent contre les expulsions déloyales. Mais ils se bat-
tent aussi pour reloger les gens, ils se battent contre la pauvreté.
Parce que ce n’est pas le moment de se résoudre à vivre une vie
qui n’est pas la notre !
A ceux qui nous disent que c’est une société utopique et irréelle
que la notre, alors je leur dirai de voter d’abord pour nous, et
alors, après, on verra si notre société basée sur la solidarité est
impossible ! 
Il n’y a pas de France d’assistés, il n’y a tout simplement pas d’as-
sistanat....mais de la solidarité, et c’est cette France là que Sarko-
zy critique. C’est pourtant bien cette France qui a rayonné à tra-
vers le monde.
Pensez à ces milliers de sans logis, pensez à ces enfants qui dor-
ment dans la rue parce que les loyers sont trop chers et que la vie
l’est également ! Penser aussi que, qui que vous soyez, vous pou-
vez un jour être dans le même cas que ces gens. Et puis, penser
à vos enfants : quelle France allons nous leur laisser ? La France
des sans logis, des mal nourris, en un mot : des pauvres ?! 
Pour toutes ces raisons, je voterai pour la gauche antilibérale
et écologique, et je vous invite à en faire autant pour bloquer le
pouvoir total à Sarkozy.
Enfin, je finirai par dire que même si vous avez voté pour Nicolas
Sarkozy au deuxième tour, il est temps de réagir. Ne vous laissez
pas aveugler par le populisme ! Ne vous laissez pas aveugler par
l’égoïsme ! 

Rémi FIENGO 
(19 ans – Antibes)

C’est constater
l’injustice sociale !

Nicolas Sarkozy s’ap-
prête à plonger la
France dans une lo-
gique ultralibérale qui
se fonde sur le modè-
le américain. Le peu-
ple l’a choisi non pas
en connaissance de
cause, mais abusé par
des concepts illusoi-
res : « travailler plus
pour gagner plus »,
«ordre et autorité»,
«liquider mai 68» ….
Usant d’une rhéto-
rique exacerbée, il a
réussi habilement à diviser les français
en deux catégories, « la France qui se
lève tôt » et celle des « assistés » et
des « racailles ». Les laissés pour
compte n’ont plus aucune importance
pour lui, seule la dictature du mérite,
c’est à dire la loi du plus fort, se voit dés-
ormais en vigueur sur le territoire de la
République.
Son objectif est d’offrir aux riches entre-
preneurs la possibilité d’imposer plus fa-
cilement des heures supplémentaires à
leurs salariés, tout en payant moins de
charges.
Son objectif est de diminuer les impôts
des grandes fortunes pour leur permett-
re d’amasser un capital sans cesse plus
important.
Son objectif est de permettre aux plus
aisés de transmettre l’intégralité de leur
fortune à leurs enfants sans payer  de

droits de successions.
Où figurent donc les intérêts des sala-
riés, la juste répartition des richesses
entre les mains du peuple, l’égalité so-
ciale ?

C’est résister à l’injustice sociale !
Forts de ce constat, il est judicieux de
s’interroger sur les possibilités de mar-
quer notre opposition à cette logique ca-
pitaliste immorale. Quand Nicolas Sar-
kozy annonce qu’il va faire voter une loi
sur le service minimum dans les
transports en dépit du désaccord des
syndicats, quand Nicolas Sarkozy veut
simplifier et précariser le droit du travail,
quand Nicolas Sarkozy veut limiter le re-
groupement familial des immigrés, quel
type d’action civique est encore possible
?
Avant même d’utiliser notre droit démo-

cratique et légitime de mani-
festation et de grève, il existe
une solution.
Nicolas Sarkozy n’a pas en-
core les pleins pouvoirs car
l’assemblée nationale ne lui
est pas encore acquise. Il est
nécessaire que les cons-
ciences populaires se ré-
veillent et préservent ce der-
nier rempart d’opposition au
sein du gouvernement. Un
parlement de gauche lui im-
poserait un premier ministre
de gauche et mettrait à mal
ses projets de lois. Il est
donc primordial que la sensi-
bilité antilibérale se mobilise
massivement lors des élec-

tions législatives des 10 et 17 juin 2007
afin de constituer un contre-pouvoir effi-
cace, juste et égalitaire face à la mois-
sonneuse aveugle du capitalisme mon-
dialisé qui gagne sans cesse du terrain
sur le territoire de la république,

VOTEZ !
Gérard PIEL
Cécile DUMAS

Jean QUÉTIER
(18 ans- lycéen Vallauris)

QUE SIGNIFIE ETRE COMMUNISTE ?

Des militants associatifs s’engagent …

Des jeunes s’engagent …

Nous sommes des militants associatifs, les
droits de l’homme, l’égalité de traitement so-
cial, hommes/femmes, nationaux/immigrés
n’a eu de cesse de constituer le credo de
notre engagement.
Dans le contexte politique contemporain, de
retour en force d’une droite que nous qualifie-
rions de bonapartiste et autoritaire, il nous im-
porte de mettre en avant l’alternative antilibé-
rale et écologiste que représente la candida-
ture de Gérard Piel aux législatives de juin
2007.

Vice-président du Conseil régional PACA et
élu municipal d’Antibes, Gérard Piel a fait
montre de son intégrité et de son investisse-
ment sur des enjeux de société fondamentaux
et ce au niveau national comme au niveau ter-
ritorial.
Homme de dialogue et acquis à la négociation
en faveur du développement social local, il a
su négocier des accords cadre importants
pour la vie locale et ses habitants (par exem-
ple avec la Principauté de Monaco), il sait
aussi être un acteur de terrain aidant les fa-

milles en situation précaire, oeuvrant en direc-
tion des plus démunis et des plus exposés par
la politique majoritaire (salariés, ouvriers, re-
traités, immigrés, jeunes, femmes, enfants,
sans papier,…).
Généreux en temps et ouvert aux autres, le
candidat que nous soutenons sait être présent
dans les plus hautes instances décisionnelles
pour défendre l’idéal auquel il est profondé-
ment fidèle, comme auprès de la population
attentif aux réalités humaines et sociales qui
sont au fondement de son engagement et tou-

jours animé par le même idéal, celui d’égalité
et d’équité.
Pour toutes ces raisons et en conviction nous
appelons à voter pour Gérard Piel, seul candi-
dat crédible, antilibéral et écologiste dès le
premier tour des élections législatives 2007.

Abdelhak BOUSHOR, Mourad OUAGHLANI, Aziz
HANDI, Slimane HAMANI, Sadok KHENISSI,

Mongia EL ABASSI



CYAN MAGENTA JAUNE NOIR

Pourquoi l’étiquette Gauche antilibérale et
écologique ?
G.Piel : Aujourd’hui avec la confusion qui
règne au niveau national, au niveau local, il
est bon que des femmes et des hommes qui
se réclament de la gauche puissent disposer
d’un bulletin le 10 juin.
Les rapprochements entre Ségolène Royal et
François Bayrou, les transferts de responsa-
bles du PS comme Kouchner à l’UMP ou des
Verts comme Jean-Luc Benhamias chez
François Bayrou, sèment le trouble. Locale-
ment, Jean Léonetti député maire UMP d’An-
tibes préside la CASA et la gère avec Marc
Daunis, maire de Valbonne (PS), dans un
consensus mou.
Je crois que la gauche et la droite, c’est pas
pareil. Je crois qu’il faut savoir afficher nos va-
leurs de solidarité, de liberté, d’égalité, de fra-
ternité qui sont remises en cause par Sarkozy
qui a récupéré les électeurs de Le Pen mais
aussi son fond politique.
Nous portons aussi l’écologie. Seuls nous
avons lutté contre le projet de centre mondial
de la plaisance et nous avons gagné. Nous
avons obligé la démolition de la villa Pellerin.
Nous luttons contre l’usine de traitement des
boues industrielles et ménagères à Bar sur
Loup, pour la fermeture de l’usine d’incinéra-
tion des Semboules obsolète et dangereuse,
contre la dépose des déchets ultimes à Gour-
don.

Voilà pourquoi nous revendiquons le label de
la gauche antilibérale et écologique

Pourquoi bénéficiez-vous seulement du
soutien du PCF ?
GP : Je suis militant communiste, cela est
clair mais le collectif de campagne qui nous
soutien, Cécile Dumas et moi, est composé
de femmes et d’hommes qui ne sont pas tous
au PCF. Militants de gauche, syndicalistes,
alter mondialistes, écologistes, ils participent
à cette campagne avec leurs propres motiva-
tions.
Depuis des années avec d’autres camarades
du PCF, de la LCR, des Alternatifs, de la gau-
che du PS, des écologistes, nous agissons
pour rassembler la gauche même si l’élection
présidentielle n’a pas permis l’union des anti-
libéraux, je persiste et je signe pour un large
rassemblement de la gauche progressiste an-
crée sur les valeurs de gauche renouvelées et
fortes, la droite en absorbant son extrême
s’est décomplexée dixit Sarkozy. La gauche
doit se reconstruire sans lorgner vers Bayrou
ou l’UMP, c’est aussi cela le sens de notre
candidature.

Dans la 7e circonscription l’UMP est hégé-
monique, à quoi sert votre candidature ?
GP : Je répète que pour combattre la droite et
son donneur d’ordre le Medef, il faut être
ancré à gauche sans compromission.

Nous le sommes avec détermination et coura-
ge. Bien sûr le combat est difficile mais nous
le menons tout au long de l’année, pas seule-
ment en période électorale. Bien sûr la Côte
d’azur avec le port des milliardaires, les villas
du Cap ou de Roquefort les Pins, les milliers
de grandes fortunes qui attendent avidement
le bouclier fiscal promis par Sarkozy sont om-
niprésentes mais dans la 7e circonscription ce
sont des milliers de femmes et d’hommes qui
souffrent de cette politique, qui subissent de
plein fouet le chômage, les petits boulots.
Combien de salariés pauvres ? Combien de
retraités désespérés ? De familles mal-lo-
gées ? De jeunes discriminés ? D’étrangers
ghettoïsés ?
C’est ici, à Antibes, qu’existait le bidonville
Muratori. C’est ici à Sophia Antipolis qu’un
homme de 72 ans est mort sur un chantier.
C’est ici et maintenant dans la 7e circonscrip-
tion que des milliers de femmes et d’hommes
subissent des conditions de travail indignes, la
baisse du pouvoir d’achat, la spéculation im-
mobilière, la stigmatisation, la chasse aux
pauvres.
Je sais pertinemment que je ne serai pas dé-
puté mais je sais que toutes et tous pour résis-
ter et lutter ont besoin d’appui, du socle élec-
toral qui permettra d’empêcher les expulsions
locatives sans relogement, de soutenir les lut-
tes dans les entreprises, de rester debout face
aux pouvoirs de l’UMP.

Trois questions à Gérard PIEL

Cécile DUMAS

habite Antibes depuis août 2001
40 ans, professeur de mathéma-
tiques pendant 7 ans en Zone d’
Education prioritaire dans l’Allier
et dans l’Aisne et maintenant au
collège du Rouret depuis sep-
tembre 1999.
Syndicaliste, militante associative
et  bénévole dans différentes as-
sociations sportives.
Adhérente et militante au PCF
depuis avril 2002 à Antibes après
le choc de la présence de Le Pen
au 2ème tour des élections prési-
dentielles
Responsable de la section du
PCF d’Antibes-Biot-Valbonne-
Vallauris depuis 2005.
Membre du Conseil National du
PCF depuis mars 2006.

Gérard PIEL
Né à Antibes il y a 57 ans, il entre dans la vie active à
14 ans et dès 18 ans il prend des responsabilités syn-
dicales dans un secteur (boucherie) où cela n’est pas
bien vu.
En 1973, délégué syndical dans l’hypermarché anti-
bois il s’engage politiquement au PCF. Elu conseiller
municipal en 1983 il est le benjamin
de l’assemblée communale et devient
l’opposant résolu et sans compromis-
sion à Pierre Merli. La défense de
notre environnement avec la lutte vic-
torieuse contre le projet de centre
mondial de la plaisance entre le Fort
carré et la Brague, la démolition de la
villa Pellerin, pour la fermeture de l’u-
sine d’incinération, le soutien des sa-
lariés en lutte avec de multiples mo-
tions au Conseil municipal, le droit au
logement sont les combats de cette
période.
Elu au conseil régional Provence
Alpes Côte d’azur en 1992 sous la
présidence Jean-Claude Gaudin, il
voit l’envers du décor politique face à
Le Pen, Maigret, Tapie. Réélu dans la
majorité de Michel Vauzelle en 1998,
il préside la Commission Transports et
Energie. Il devient le « monsieur » transports de la
Région. Avec André Aschieri, ils ont concrétisé la ré-
ouverture de la ligne ferroviaire Cannes – Grasse at-
tendue depuis des décennies, initié des comités de
ligne. Il lance une politique de véhicules propres et
d’économies d’énergie en y consacrant des moyens fi-
nanciers importants. Vice-président du Conseil régio-
nal depuis 2004, il accélère le rééquilibrage des

moyens de transports avec des TER modernes, des
rames rénovées et une nouvelle tranche de réouvertu-
re de lignes ferroviaires. En 5 ans, c’est plus de 50%
d’utilisateurs des TER !
Président du SYMA qui gère la ligne des Chemins de
fer de la Provence entre Nice et Digne, il propose au
président du Conseil régional, Michel Vauzelle, de ré-
gionaliser la ligne ce qui est fait depuis le début de
l’année 2007. La ligne est ainsi définitivement sauvée.
Proche des usagers, des cheminots, il réussi à
concrétiser une convention avec la Principauté de Mo-
naco afin d’améliorer fortement la desserte de la Côte
d’azur (plus de trains, 3e voie, parking de dissua-

sion…) Avec le dossier TGV, il poursuit
afin de combler le retard pris dans ce
domaine pendant des décennies.
Réélu depuis 1983 conseiller municipal
il incarne l’opposition à Jean Léonetti,
député maire UMP qui a succédé à
Pierre Merli. Pour le droit au logement,
la suppression du bidonville Muratori,
pour l’accès de tous au littoral, les
conditions de travail dans les grands
magasins, pour la défense des services
publics, toujours présent au Conseil
municipal avec son collègue de la Gau-
che et l’écologie Denis La Spesa, il re-
fuse l’hégémonie UMP sur la ville et
l’agglomération !
Vice-président de la Région il a fait mul-
tiplier par 50 les subventions au secteur
antibois. Toutes les communes de la
CASA sont aidées du moment que les
demandes correspondent à des actions

progressistes.Tous les lycées antibois seront rénovés,
agrandis et modernisés à la fin du mandat en cours.
Musée Picasso, médiathèque, rénovation des HLM,
actions en faveur des handicapés, de la culture, du
sport, Gérard Piel est attentif à ce que la Région aide,
soutienne et accompagne les associations, les com-
munes pour le seul profit des femmes et des hommes
qui vivent et travaillent ici.

Pour un comité
de vigilance républicain
Sarkozy a pillé les idées de Le Pen et du
FN allant jusqu’à reprendre des pans
entiers de son discours. Il a attisé les
haines, les confrontations et encouragé
le communautarisme. Il renie la devise
de la République 
• La Liberté, il ne la conçoit que pour les
profiteurs du CAC 40, que pour les pa-
trons et ses petits copains de la Jet set.
• L’Egalité, il la vomit quand il parle d’é-
galitarisme lui son credo c’est la loi du
plus fort, la compétition à outrance.
• La Fraternité, il suffit de voir son par-
cours personnel pour comprendre que
son intérêt passe avant toute amitié, tra-
hison de Chirac, de Pasqua,etc. la Fra-
ternité c’est pour Sarkozy une référence
suspecte à effacer.
Face à cette volonté de remettre en
cause les valeurs de la France, de la Ré-
volution, de 1936, de 1945, de mai 68,
face à ses références pétainistes, com-
munautaristes, les républicains, tous les
républicains doivent se rassembler pour
défendre les valeurs de la république.
Créons partout des comités de vigilance
pour la Liberté, l’Egalité et la Fraternité.

Mardi 22 mai Antibes
9h30 Marché du Tribunal
Biot 18h30 Réunion publique

Jeudi 24 mai Antibes
8h Ecole Paul Arène et Ecole Guynemer
9h30 Marché forain
Vallauris 18 h Réunion publique

Vendredi 25 mai Antibes
8 h Ecole Laval

Samedi 26 mai Antibes
10 h 30 Rencontre cité SNCF

Dimanche 27 mai Antibes
10 h Zone piétonne

Lundi 28 mai Châteauneuf
9 h 30 Marché
Roquefort les Pins 10 h 30
Tourrettes s/loup 12 h 

Mardi 29 mai Antibes
6 h 15 Centre de tri
7 h Zone industrielle Trois Moulins
8 h Ecole de la Fontonne
14 h Hôpital
18 h Mardis de la colère

Mercredi 30 mai Antibes
8 h à 12 h Vieille ville
Vallauris 17 h 30 La Zaïne

Jeudi 31 mai Antibes
8 h Ecole Super –Antibes et quartier
9 h 30 Marché forain
18 h Réunion publique

Vendredi 1er juin Antibes
8h Ecole de La Tournière
9h à 12 h La Croix- rouge
18 h HLM Les Strelitzias

Samedi 2 juin Antibes
9h à 12 h Marché – Zone piétonne

Dimanche 3 juin Vallauris
9h30 Marché + vieille ville

Lundi 4 juin Antibes
6 h 15 Centre de tri
7h La gare SNCF
Golfe Juan 7 h Gare SNCF
Antibes 8 h Ecole St Maymes
Châteauneuf de Grasse 9 h 30 Marché
Antibes 18 h HLM laval et laetitia

Mardi 5 juin Antibes
8 h Ecole St Claude
18 h HLM Les Châtaigniers

Mercredi 6 juin Antibes
18 h HLM Les Tilleuls

Jeudi 7 juin Antibes
8 h Ecole J. Prévert + quartier les
Semboules

Vendredi 8 juin Vallauris
8 h Les écoles
Antibes 16 h Ecole Pont Dulys
Antibes 18 h HLM Pont Dulys + quartier

Agenda 

salle du 8-Mai 
Bd d’Aguillon 

Permanences
10 avenue Pasteur 06600 ANTIBES
Tel/fax :04.93.34.54.63
5 rue H. Aussel 06220 VALLAURIS
Tel/fax :04.93.64.49.73

Blog :
gpiel.com
http://pcfcasa.over-blog.com

Vu le candidat Elections législatives des 10 et 17 juin 2007 7e Circonscription

Antibes Réunion
publique

je soutiens publiquement Gérard Piel et Cécile Dumas

je souhaite participer à la campagne électorale
(distribution de tracts, affichage, réunions, bureau de vote, etc.)

Je verse à la souscription ……………….�
tout versement par chèque à l'ordre de Jérôme Bracq, mandataire financier
de Gérard Piel, fera l'objet d'un reçu  (déductible des impôts)

Nom,prénom :…......……………………………………………………….

Adresse:………………………………………………………………………………………………..

.....……………………................................................................................................................

.....................................................................................................................................………

CP :…………………….Ville :…………………………

Tel :………………………………  Courriel :………………………….

A retourner à :
Permanences de G.Piel et C. Dumas
10 avenue Pasteur 06600 ANTIBES Tel/fax :04.93.34.54.63
5 rue H. Aussel 06220 VALLAURIS Tel/fax :04.93.64.49.73

jeudi 31 mai 18h

Gérard PIEL

Pour un comité
de vigilance républicain


